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Le Mot du Président 
                                           

                               Bonnes fêtes de Pâques à tous 

 

Je vous  rappelle que ce samedi 30 avril 2011 nous vous attendons tous en 

uniforme impeccable, devant l’église à 17h30 pour accueillir le nouveau membre de la 

gilde, le nouvel empereur ainsi que les roys et princes des diverses disciplines et nous 

rendrons honneur à tous nos invités. 

 

Le dimanche 1er  mai, nous prendrons rendez-vous devant l’académie de 

musique  à 9h30 pour rejoindre la procession en bon ordre, en armes et munis de gants 

blancs. 

 

Après la procession n’oubliez pas de prendre une photographie de l’ensemble de 

la Gilde au parvis St Georges. 

 

 

 

 

                                                Marcel 

 

. 
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HISTOIRE DE LA 

BUTTE DU LION DE 

WATERLOO 

 
La butte du lion de Waterloo 

commémorant la bataille du 18 juin 

1815 entre les armées de Napoléon 

Bonaparte et une coalition Anglo-

Prussienne-Hollandaise, est en réalité 

située sur la commune de Braine 

l’Alleud . C’est très peu de temps 

après le terrible carnage qui en 

quelques heures coûta la vie et blessa 

des milliers d’hommes que sous 

l’initiative du prince Guillaume Ier 

d’Orange la construction de ce 

monument fut décidée.  Il sera érigé 

selon sa volonté à l’endroit même, où 

son fils le prince Guillaume II, héritier 

du trône et commandant le 1er corps 

d’armée de Wellington, fut blessé lors 

d’une charge de la cavalerie française. 

Une fois la décision prise, de 

nombreuses années de discutions 

seront nécessaires pour en définir la 

forme et la structure.  On passa de la 

pyramide de pierres à la pyramide de 

briques via un monument funéraire et 

un arc de triomphe, voir un obélisque 

mais tous ces plans seront 

abandonnés, probablement à cause de 

leur coût.  C’est finalement le projet 

de Vanderstraeten, l’architecte 

personnel de Guillaume Ier qui fut 

retenu et approuvé par le 

gouvernement Hollandais en 1819.  

Son idée, inspirée par les pyramides 

d’Egypte dont une aurait exactement 

la même taille, consistait à l’élévation 

d’une butte de terre prélevée sur le 

champs de bataille ; terre sacrée où 

tant de sang avait coulé. Cette 

pyramide de 40m de hauteur et d’une 

circonférence de 500m, représentant 

un volume de 300.000m3, garnie à sa 

base de 140 bornes de pierres bleues 

aurait été élevée par des botteresses 

liégeoises (femmes dont l’activité 

consistait à monter en haut des terrils 

les scories de charbonnage au moyen 

de hottes portées sur le dos) : ces 

femmes, recrutées par Cockerill 

auraient prélevé la terre à gauche et à 

droite du chemin creux d’Ohain.  Le 

sommet de cette butte sera couronné 

par un lion sculpté par le malinois 

Jean-Louis Van Geel.  Il est le 

symbole héraldique des Pays-Bas et 

également de l’Angleterre, 

représentant l’union de leurs deux 

armées ; la tête du lion menaçant 

regarde vers la France avec la patte 

droite posée sur un globe terrestre. Ce 

lion en fonte de fer de 4m50 de long 

et de 4m45 de hauteur a été coulé aux 

ateliers de John Cockerill à Liège et 

non selon la légende par la fonte des 

pièces d’artilleries françaises 

abandonnées par ceux-ci lors de leur 

retraite.  D’un poids de 28 tonnes, il 

sera transporté et amené au pied de 

l’édifice en 9 éléments. D’abord 

remonté, il sera ensuite hissé d’une 

seule pièce au sommet par un jeux de 

treuils et fixé sur un  piédestal de 

pierres bleues de 7m de hauteur sur 

lequel une seule inscription sera 

gravée «18 juin 1815 » en chiffres 

romains, le tout reposant sur une tour 

de maçonnerie de briques partant de la 

base de la butte et qui traverse tout 

l’édifice en son centre jusqu'au 

sommet.  Ce monument, terminé en 

1826, c à d après 11 années passées 

sous le joug des Pays-Bas et à 4 ans 

de notre indépendance, ne sera jamais 

inauguré officiellement : il fera par la 

suite couler beaucoup d’encre. Notre 

sympathie envers les Hollandais 

n’ayant jamais fait l’unanimité dans 

nos provinces, ce monument à leur 

gloire va être très vite contesté et 

menacé plusieurs fois de démolition. 

En août 1831, un an après notre 

indépendance et seulement quelques 

jours après la montée sur le trône de 

notre roi Léopold Ier, les troupes de 

Guillaume d’Orange, réfugiées dans la 

position fortifiée d’Anvers et n’ayant 

pas admis leur éviction lors de notre 

révolution de 1830, vont tenter 

d’exploiter notre inexpérience de 

jeune état pour essayer de nous 

annexer à nouveau et ils auraient 

probablement réussi dans leur 

entreprise si la France de Louis-

Philippe d’Orléans ne nous avait pas 

prêté main forte.  En effet, une armée 

de 50.000 hommes, conduite par le 

général Etienne Gérard (vétéran et 

héros de la grande armée, gravement 

blessé au moulin de Bierges en 

combattant les prussiens à Wavre 16 

ans plus tôt sous les ordres du 

maréchal Grouchy), va nous 

débarrasser définitivement de 

l’emprise Hollandaise en faisant naître 

une autre légende au sujet du lion. 

Cette fois, les troupes françaises 

bivouaquant aux environs de 

Waterloo, auraient arraché la queue du 

lion et limé ses dents et ses griffes 

pour venger le déshonneur fait à leurs 

aînés de 1815.  D’autres encore, 

auraient tenté de le faire sauter et il 

aurait fallut l’intervention du maréchal 

Gérard en personne pour calmer 

l’ardeur et la colère de ces hommes.  

Tous ces faits ne seront jamais 

confirmés par les historiens. Après 

notre indépendance, certains députés 

auraient également proposé son 

démantèlement, mais le lion a résisté 

et surveille toujours actuellement, et 

ce depuis presque 200 ans, sa morne 

plaine, en faisant plus penser à la 

grandeur de l’homme tombé, qu’à 

ceux qui  l’ont vaincu.                

                                                                                                                                                         

GUY.   

 

DISPARITION DES 

TIREURS DE LA 

GILDE DES MARAIS 
 
Jean III Duc de Brabant, réunit les 

tireurs de la Gilde du Marais ou Saint-

Laurent, au Serment des Arbalétriers 

du Sablon, à la suite des réclamations 

de ces derniers, qui voulaient 

bénéficier seuls du droit de s'exercer 

au tir à l'arbalète.  

 
Ils sollicitèrent ce privilège et 

l'obtinrent. Le Duc avait besoin des 

lignages ou familles patriciennes 

riches, et cette oligarchie bourgeoise, 

affectait une défiance excessive contre 

les gens de métier, qui essayèrent en 

vain de lui enlever la possession 

exclusive des charges communales. 

Telles furent sans doute les causes qui 

amenèrent la disparition des 

arbalétriers du quartier de Saint-

Laurent, et leur fusion avec ceux du 

Sablon.  

 
En étudiant la charte de 1381 (4 mai), 

du Duc Wenceslas et de la Duchesse 

Jeanne, il faut considérer la Grande 

Gilde, comme une fraction qui s’est 

séparée de la Compagnie de Saint-

Laurent, mais celle-ci aura supplanté 

la Société mère. On pourrait alléguer 

un argument assez décisif en faveur de 

cette hypothèse: l'ancienneté des 

oratoires respectifs des deux gildes, 

celui de Saint-Laurent étant considéré 

comme le plus ancien de toute la ville. 

  

Disparition de Saint-Laurent (Gilde) 

entre 1312 et 1355.  

Le Serment du Sablon les accepta 

comme des intrus et avec l'espoir que 

par extinction, à la mort du dernier 

membre de la Gilde du Marais, 

l'ancienne Gilde disparaisse.  

 
L'existence des tireurs de Saint-

Laurent se poursuivit, car fusionnés,  

ils furent acceptés comme membres 

honoraires (de medegesellen van  

den Capruyne) ou compagnons du 
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chapeau. Ils ne portèrent pas l'uni-  

forme, mais seulement un chaperon 

rouge et vert.  

 
Mais les guerres et les corvées de 

garde aux portes de la ville et autres 

corvées de police, firent que les 

«medegesellen» devinrent 

indispensables et très nombreux, à la 

suite du coup de main hardi d'Everard 

't Serclaes (1356).  
 

   Georges. 

 

HISTOIRE 

 

HENRI Ier , duc de Brabant 

fondateur et premier 

souverain de la Gilde Notre 

Dame au Sablon. 

 
Henri Ier, sous le règne duquel furent 

octroyés au Grand Serment, les droits 

et privilèges de 1213, fut surnommé 

par ses contemporains et par les 

historiens le « Courageux », mais 

aussi le « Guerroyeur ». 

 

Fils du comte de Louvain et landgrave 

de Brabant Godefroid III et de 

Marguerite de Limbourg, il est né vers 

1165 et décédera en 1235. Il fut duc 

de Brabant à partir de 1183, comte 

Louvain, marquis d’Anvers et duc de 

basse Lotharingie en 1190. En 1179, il 

épousa Mathilde de Boulogne, nièce 

de Philippe d’Alsace, comte de 

Flandre. 

 

Alors qu’il était encore qualifié de 

« miles, nec non comes », c’est à 

dire : « chevalier, mais pas encore 

comte,donc encore jeune, il se trouva 

déjà associé aux affaires du duché. 

 

Par deux fois, il se rendit en Terre 

Sainte, dans le cadre de la troisième 

croisade. D’abord en 1191, puis en 

1197, où il se distingua aux sièges  de 

Beyrouth et de Jaffa. A son retour, 

premier de sa lignée, il adopta les 

armes du « lion d’or sur un champ de 

sable ». Il prit également le titre de 

duc de Lothier que portèrent ses 

descendants. 

 

Henri Ier fonda  la ville de Bois-le-

Duc, en 1185, afin d’avoir un contrôle 

sur la route commerciale reliant 

Cologne à Bruges. Cette politique 

extérieure, visant à étendre le Brabant 

vers l’est, fut l’élément déclencheur 

de la bataille de Wöeringen de 1288, 

menée par le duc Jean Ier , qui mit en 

déroute les troupes de l’Archevêque 

de Cologne. Obsédé par son désir 

d’extension territoriale toujours plus à 

l’est, Henri Ier se heurta constamment 

à la principauté de Liège. Cette 

dernière étant un obstacle à son projet, 

le duc, pendant la plus grande partie 

de son règne, tenta de mettre la main 

sur l’évêché liégeois ; mais les 

hostilités entreprises contre le prince 

évêque Hugues de Pierrepont, se 

soldèrent généralement en faveur des 

liégeois. 

Suite p. 7. 

 
 Bon Appétit 

 

 
 

Ingrédients : ( pour 6 personnes) 

 

 1 kg de pommes de terre 

 2 oignons 

 1 tomate 

 2 carottes 

 huile d’olive 

 800 gr de bœuf haché 

 1 c. à soupe de concentré de 

tomate 

 sel et poivre 

 1c. à soupe d’herbes de Provence 

 1 verre de lait 

 1c. à soupe de crème liquide 

 45 gr de beurre 

 1 pincée de noix de muscade 

 100 gr de gruyère râpé 

 

 Préparation : 

 

 Eplucher et laver les pommes de 

terre. Les plonger dans de l’eau 

bouillante salée et laisser cuire 

pendant 20 à 25 minutes. 

 Peler et émincer finement les 

oignons. Ebouillanter la tomate 

pendant 15 s. La peler et 

l’épépiner. Tailler la chair en 

morceaux. Eplucher, laver et 

couper les carottes en petits dés 

 Mettre les carottes et les oignons à 

revenir dans une poêle avec un filet 

d’huile. Ajouter la viande, la 

tomate, le concentré, les herbes, du 

sel et du poivre. Laisser cuire 5 à 

10 mn en remuant régulièrement. 

 Egoutter les pommes de terre et 

les écraser avec un presse purée. 

Incorporer le lait, la crème 

liquide, 25 gr de beurre et la noix 

de muscade. Bien mélanger 

jusqu’à obtention d’un purée 

onctueuse.  

 Disposer la préparation à la 

viande dans un plat à gratin 

beurré. Recouvrir de purée et 

parsemer de gruyère râpé puis de 

quelques noisettes de beurre. 

Placer au four préchauffé à 200° 

(th 6 ou 7) pendant 20 mn. 

 

Elodie. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Hachis parmentier 
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Activités de tirs. 
 Résultats et calendrier. 

 

 

 

CHAMPIONNAT 2011 

DE 

BRUXELLES BRABANT 

 
Classement après 3concours 

  

6 M 

 

HONNEUR 

 

3. J. DEVROYE   293 

 ( 99- 99- 95) 

4. M. LANDRIEU  290 

( 97- 98- 95) 

4. P. DESSART   290 

 ( 97- 97- 96) 

6. A. DEBRUYNE  191 

( 95- 96-     ) 

7.B. NOE     89 

 (     - 89-     ) 

 

CAT.A 

 

2. W. HEMELEERS  288 

 ( 97- 98- 93) 

10. Ph. LANDRIEU  194 

 ( 97- 94-     ) 

11. R. GODFROID  191 

 ( 93- 98-     ) 

18. A. NOE     91 

(     - 91-     ) 

 

CAT.B 

 

3. C. DEVROYE    279 

 ( 91- 93- 95) 

5. J. NOE   276 

 ( 93- 92- 91) 

10. Ph. KAISE   273 

( 94- 89- 90) 

16. A. DUYSENS  188 

( 94- 94-     ) 

18. J. HENRY   185 

 ( 92- 93-     ) 

18. G. WILLEKENS  185 

 ( 94- 91-     ) 

20 J-CL WARZEE  181 

 ( 92- 89-     ) 

23. M. VAN GELDER    83 

( 83-     -     ) 

 

EQUIPES 

 

I 

 

1. GREZ I  4 pts 

[1(487) 1(490) 2(474)] 

2 SABLON I  5pts 

[2(480) 2(473) 1(484)] 

3.St.GEORGES I  10 pts 

[3(475) 3(470) 4(361)] 

4. VROLIJKE I  11 pts 

[4(467) 4(463) 3(460)] 

 

II 

 

1. GREZ II  4 pts 

[1(377) 1(380) 2(181)] 

2. SABLON II  5 pts 

 [2(366) 2(368) 1(371)] 

3. St. GEORGES II 11pts 

[3(307) 3(238) 5(0)] 

3. ENGHIEN II  11.pts 

 [4( 89) 4(90) 3(90)] 

5. VROLIJKE II  14 pts 

 [5(84) 5(0) 4(84)] 

 

 
10 M 

 

HONNEUR 

 

2. J. DEVROYE   289 

 ( 97- 98- 94) 

4. M. LANDRIEU  279 

( 90- 92- 97) 

5. P. DESSART   278 

( 90- 94- 94) 

8. A. DEBRUYNE  193 

 ( 98- 95-     ) 

9 .Ph. LANDRIEU    90 

 ( 90-     -     ) 

 

CAT.A 

 

1. W. HEMELEERS  281 

 ( 95- 92- 94) 

4. J. NOE   275 

 ( 94- 89- 92) 

14. B. NOE     95 

 (     - 95-     ) 

 

 

 

 

 

CAT.B 

 

2. PH. KAISE   276 

 ( 94- 91- 91) 

7. C. DEVROYE   256 

 ( 88- 84- 84) 

15. A. DUYSENS   176 

 ( 86- 90-     ) 

17. G. WILLEKENS  173 

 ( 90- 83-     ) 

18.R. GODFROID  172 

 ( 86- 86-     ) 

19. J.Cl. WARZEE  167 

 ( 80- 87-     ) 

22. M. VAN GELDER    75 

 ( 75-     -     ) 

 

EQUIPES 

 

I 

 

1. GREZ I  4 pts 

[ 1(478) 1(474) 2(471)] 

2. SABLON I  5 pts 

 [ 2(462) 2(465) 1(477)] 

3. St.GEORGES I 10 pts 

 [3(460) 3(456) 4(427)] 

4. VROLIJKE I  11 pts 

 [4(448) 4(439) 3(435)] 

 

II 

 

1. GREZ II  4pts 

[ 1(360) 1(362) 2(175)] 

2. SABLON II  5 pts 

 [2(355) 2(348) 1(339)] 

3. St GEORGES II 11pts 

[3(312) 3(242) 5(0)] 

3. ENGHIEN II  11 pts 

 [ 4(84) 4(92) 3(90)] 

5. VROLIJKE II  14 pts 

 [5(73) 5(0) 4(84)] 

 

10 M D 

 

2. J. DEVROYE   284 

 ( 96- 96- 92) 

9. Ph. LANDRIEU  178 

 ( 91- 87-     ) 

 

 

CHAMPIONNAT 2011 

DE 

BELGIQUE 

 

Classement après 3 concours. 
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6 M 

 

HONNEUR 

 

3. J. DEVROYE   295 

 ( 99- 98- 98) 

 

CAT.HOMMES 

 

4. M. LANDRIEU  287 

 ( 95- 96- 96) 

17. A. DUYSENS  258 

 ( 90- 84- 84) 

22. B. NOE   190 

 ( 94- 96-     ) 

27 Ph. KAISE   181 

 (     - 93- 88) 

 

CAT.JEUNES 

 

4. C. DEVROYE   275 

 ( 93- 92- 90) 

9. M. DUYSENS   182 

 (     - 92- 90) 

 

SENIORS 

 

8. W. HEMELEERS  270 

 ( 87- 90- 93) 

14. R. GODFROID  186 

 ( 92- 94-     ) 

16. J. NOE   185 

 (     - 91- 94) 

 

EQUIPES 

 

1. Sint-Rochus Gent 

 pts. 1168 bar 112 

2. St. Georges Grez-Doiceau 

 pts. 1146 bar. 119 

3. Willem Tell Eksel 

 pts 1145 bar 113 

4. AGS Notre-Dame au Sablon 

 pts. 1135 bar. 116 

5. Cie. Notre Dame Dinant 

 pts. 1132 bar. 110 

6. Saint-Georges Bruxelles 

 pts. 1117 bar. 110 

7. St. Sébastien Ciney 

 pts. 1114 bar. 111 

8. Champ de Mars Dampremy 

 pts. 1111 bar. 109 

 

 

9. Help u Zelve Leuven 

 pts. 783 bar. 80 

10. St Bartholomeus Tienen 

 pts. 769 bar. 77 

11. C.R.A.A. Visé 

 pts. 734 bar. 72 

12. Sinte-Barbelen Leuven 

 pts. 347 bar. 36 

 

10M 

 

HONNEUR 

 

4. J. DEVROYE   288 

 ( 93- 98- 97) 

 

 

CAT.HOMMES 

 
2. M. LANDRIEU  282 

 ( 96- 95- 91) 

13. B. NOE   260 

 ( 90- 92- 78) 

16. A. DUYSENS  251 

 ( 88- 85- 78) 

24. Ph. KAISE   174 

 (     - 89- 85) 

 

JEUNES 

 

2. C. DEVROYE   248 

( 95- 77- 76) 

3. M. DUYSENS   170 

 (     - 82- 88) 

 

SENIORS 

 

7. W. HEMELEERS  270 

 ( 90- 93- 87) 

15. J. NOE   180 

 (     - 90- 90) 

16. R. GODFROID  175 

 ( 89- 86-     ) 

 

EQUIPES 

 

1. Willem Tell Eksel 

 pts. 1131 bar. 114 

2. AGS Notre-Dame au Sablon 

 pts. 1130 bar. 113 

3. St.-Georges Grez-Doiceau 

 pts. 1118 bar. 110 

4. Champ de Mars Dampremy 

 pts. 1082 bar.106 

5. GRS Saint-Georges Bruxelles 

 pts 1054 bar. 111 

6. Cie Notre-Dame Dinant 

 pts. 1046bar. 108 

 

7. Help U Zelve Leuven 

 pts. 755 bar. 76 

8. St-Bartolomeus Tienen 

 pts. 733 bar. 76 

9. C.R.A.A. Visé 

 pts. 710 bar. 73 

 

 

 

TIRS ANNIVERSAIRES 

 

Janvier 2011 

 

Catégorie A: Michel Landrieu 

Catégorie B : Philippe Kaise 

Catégorie C : Julien Henry 

 
Tir du Président 2011  

 
Catégorie A : Michel Landrieu 

Catégorie B et C : Philippe Kaise 

Catégorie – 20 ans : Célia Devroye 

 

Février 2011 

 

Catégorie A : Patrick Dessart 

Catégorie B : Anne Noé 

Catégorie C : Marie Van Gelder 

 

Mars 2011 

 
Catégorie A : Michel Landrieu 

Catégorie B : Anne Noé 

Catégorie C :  

Avril 2011 

 

Catégorie A : Michel Landrieu 

Catégorie B : Philippe Kaise 

Catégorie C : Julien Henry 

______________________________ 

 

 

 

 

 

Les tirs des Roys commencent déjà 

quelques semaines avant par des 

pronostics les plus divers. Au fur et 

à mesure que les dates approchent le 

suspense augmente. Certains 

optimistes font des promesses les 

plus folles, dans l’espoir de voir se 

réaliser leur rêve. D’autres n’en 

parlent pas et affichent un 

détachement réel ou feint, mais le 

jour arrivé, ils font preuve d’une 

concentration maximale. Ces 

remarques sont valables dans les 

trois disciplines. Philippe Landrieu 

n’a pas son pareil pour faire monter 

la pression en rappelant les 

Empereurs possibles. Voilà en 

résumé l’ambiance de ces 

compétitions. 

 

Tir du Roy à 6 M 
 

Le samedi 19 mars 2011 à 20 h 00, ils 

sont 12 sur la ligne de départ. Deux 

candidats peuvent devenir Empereur 

en cas de victoire : Roger Godfroid et 

José Noé.  

Après les essais, au deuxième tour Joël 

Devroye fait exploser la cartouche il 

est à ce moment là 20 h 55.Personne 

dans le même tour ne vient inquiéter 

Joël qui est proclamé Roy 2011.  

La compétition continue pour savoir 

qui sera Prince, et, à 21 h 23 Bernard 

ROYS ET PRINCES 

2011 
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Noé met tout le monde d’accord en 

devenant Prince à 6 M 2011 

 

Tir du Roy à 10 M 

 
A 21 h 35 le tir commence, dans cette 

discipline un seul candidat peut, en cas 

de victoire, devenir Empereur : José 

Noé.  

Les 10 candidats commencent la 

compétition et au troisième tour , c’est 

à dire, à 22 h 23 José Noé fait exploser 

la cartouche. Comme dans le même 

tour personne ne l’inquiète, il devient 

Roy et Empereur à 10 M. 

Au cinquième tour, Julien Henry fait 

exploser la cartouche et espère devenir 

Prince, mais hélas devinez qui le suit 

sur le pas de tir, un certain Joël qui lui, 

non content de faire exploser la 

cartouche fait un très bon tir de 

barrage qui ne laisse aucune chance à 

Julien. Joël Devroye devient Prince 

2011 à 10 10 M. 

 

Tir du Roy à 20 M 

 
Le samedi 26 mars 2011 à 14 h 15 le 

soleil est présent dans la cour pour 

présider la compétition. Ils sont 9 pour 

cette épreuve, Julien Henry peut 

prétendre au titre d’Empereur en cas 

de victoire.  

Au troisième tour, André Debruyne 

met tout le monde d’accord en faisant 

un plein centre, il est alors 15 h 02. 

La compétition continue pour attribuer 

le titre de Prince. A 15 h 17 André 

Duysens réalise son rêve, il devient 

Prince 2011 à 20 M. 

 

 

 

En résumé, voici le classement pour 

2011  : 

 

 Roys    Princes 

 

6 M Joël    Bernard 

 

10 M José    Joël. 

 

20 M André    André 

 Debruyne    Duysens 

 

Empereur à 10 M 

 

José Noé 

 

Voici les acteurs du souper presque 

parfait pour janvier 2012. 

 

 

Quelques statistiques 

supplémentaires 
 

En 2012 

 

Roger Godfroid peut devenir 

Empereur à 6 M. Beaucoup de places 

restent ouvertes pour les Roys et 

Princes. 

Le reste des statistiques se trouve sur 

le site. 

 

 

 

ROYS 2011 DE LA 

FEDERATION 

BRUXELLES-BRABANT 

 

 

Il y a d’autres compétitions auxquelles 

participent les tireurs gréziens, nous 

parlons des tirs de Roys à 6 M et 10 M 

de la fédération Bruxelles –Brabant. 

Cette année Philippe Landrieu a réussi 

l’exploit d’être sacré Roy à 6 M et 

Roy à 10 M pour 2011, malgré la 

présence de candidats sérieux des 

autres clubs. 

Bravo Philippe d’avoir si bien défendu 

la renommée de Grez-Doiceau. 

  José. 

 

 

 

 

 

 

 

 

COMITE
 

 
Réunion du 5 janvier 2011. 

 

 Préparation du souper spaghetti : 

nombre de participants et 

quantités à acheter 

 Nous commanderons 100 

imperméables transparents. 

 Philippe Landrieu imprimera 50 

feuilles de papier à lettre avec le 

logo de la gilde. 

 Le nouveau classement pour les 

tirs anniversaires a été établi. 

 Nous avons fait la liste des tireurs  

inscrits à l’U.R.A. pous 2011 

 Nous avons reçu les plans du local 

de la police. Il pourrait convenir 

comme local pour l’arbalète 

moyennant quelques 

aménagements. 

 Pour le tir du chevalier à la rose 

2011, 8 tirs sur 12 seront pris en 

compte. 

 Bilan financier 2010 ; 

Entrées 9 969.22 €  

Sorties  5 466.00 € 

Boni      4 503.22 

 Préparation de l’Assemblée 

Générale du 29 janvier 2011. 

Statuts : Attribution de deux 

mandats d’administrateur. Sont 

sortants et rééligibles : Bernard 

Noé et André Duysens. 

Les candidatures doivent être 

transmises par écrit au secrétaire 

pour le 20 janvier 2011. 

 La commune nous a proposé 

d’organiser une porte ouverte 

pour le carrefour des générations 

les 2 et 3 avril 2011. 

Nous proposons d’ouvrir notre 

local le samedi 2 avril 2011 de  

10 h 00 à 16 h 00. Exposition et 

démonstration de tir à l’arbalète. 

 

Assemblée générale du 29 janvier 

2011 

 

 Le Président ouvre la séance en 

présentant ses vœux pour 2011. 

  

 

 

 

Approbation du P.V. de 

l’Assemblée Générale du 8 avril 

2010. 

 Statuts 

Aucune candidature n’ayant été 

remise pour occuper les places 

d’administrateurs, Messieurs 

Bernard Noé te André Duysens 

sortants et rééligibles, ont été 

réélus à l’unanimité pour une 

durée de trois ans. 

 Bernard Noé, vice- président 

présente l’ordre du jour. 

 Messe de la ST-Georges avec 

participation de la chorale 

paroissiale.  

Pendant la messe de la gilde :  

Intronisation des Roys 2011 et 

prestation de serment d’un 

nouveau membre : Philippe Kaise. 

 Bilan des activités 2010 

 Philippe Landrieu, capitaine de 

tir, fait le bilan sportif 2010. 

 Monsieur Victor Pirot et le vice-

président procèdent à la remise 

des prix aux lauréats 2010. 

 Le calendrier 2011 est présenté 

par Bernard Noé. 
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 Notre journal A Comme 

commence sa 24ème année. 

 Le trésorier, Georges de Hosté 

présente le bilan financier pour 

2010. Les comptes ont été vérifiés 

par Mrs Bernard Noé et Jean-

Pierre Van Nuffelen, vérificateurs 

aux comptes. 

 Nous donnons décharge au 

trésorier G. de Hosté pour son 

bilan 2010. 

 Bernard Noé donne des 

explications concernant 

l’éventuelle occupation du local 

provisoire de la police. 

Un échange de courrier a déjà eu 

lieu avec l’administration 

communale. 

 

Réunion du 2 février 2011. 

 

 Nous avons remis en ordre le 

règlement de tir du chevalier à la 

rose. 

 Il n’y aura plus,d’échange de 

cadeaux au cours du souper des 

Roys de janvier. 

 Nous avons reçu une invitation 

pour participer le 27 mars 2011 au 

Sablon, à un tir avec les pompiers 

 Nous avons reçu le P.V. de 

l’Assemblée Générale de la 

Fédération Bruxelles-Brabant du 

18/12/2010. 

 Georges de Hosté a prévenu la 

commune des dégradations à la 

toiture du local de Hèze suite aux 

intempéries de décembre et 

janvier. 

La commune a répondu que les 

soumissions pour les réparations 

avaient été envoyées. 

 Nous ne mettrons plus le bilan 

financier dans le journal A 

Comme. Nous devons revoir la 

façon de le communiquer aux 

membres. 

 

Réunion du 2 mars 2011. 

 

 Nous avons reçu une invitation 

pour participer le 11 septembre 

2011  aux fêtes de la gilde 

Kolveniers de Malines 

 Nous autorisons André Duysens à 

acheter une bouilloire électrique 

de 2,5 l pour le bar. 

 Le 10 mars 2011, à 19 h 30 se 

tiendra à la commune,  une 

réunion pour le carrefour des 

générations du 2 avril 2011. 

 Bernard Noé fait rapport de 

l’Assemblée Générale de l’U.R.A. 

Il a demandé une copie du dossier 

« Assurances U.R.A. » afin que 

nous puissions vérifier les 

différents avenants et connaître 

les conditions dans lesquelles nos 

membres sont assurés. 

 Nous proposons les dates du 16 

ou du 23 juin 2011 pour la 

rencontre amicale avec le C.T.W. 

de Wavre. 

 Joël Devroye est autorisé à 

acheter des tubes en carbone pour 

la fabrication des flèches. 

 Bilan financier du souper de 

janvier 2011 : 

Entrées   240,00 € 

Sorties    222,29 € 

Boni          17,71 € 

 

José. 

_______________________________ 

 

Suite de l’histoire d’Henri Ier 

 
En 1212, le duc brabançon, dont 

l’animosité envers la principauté 

épiscopale était arrivée à son 

paroxysme,trouva auprès de 

l’empereur Otton IV, le prétexte pour 

nuire à son voisin et se venger enfin de 

lui. Otton IV, en effet, éprouvait de 

vifs ressentiments à l’égard de Hugues 

de Pierrepont, lequel venait de 

dénoncer leur alliance. L’empereur en 

vint à confier à Henri Ier, en mars de 

l’an 1212, la mission de mettre au pas 

l’infidèle cité liégeoise et de la châtier 

si elle ne lui consentait pas à lui prêter 

le serment d’allégeance. Il n’en fallut 

pas plus au brabançon pour fondre, dès 

le mois de mai, sur Liège et mettre la 

ville à feue t à sang. En 1213, le 13 

octobre, l’Evêque liégeois, lors de la 

bataille de Steppes, prit cependant une 

éclatante revanche sur son ennemi 

juré. 

 

Au cours de cette période de troubles, 

le duc fit frapper une monnaie à son 

effigie dont nous connaissons un 

exemplaire. L’avers de la pièce, qui 

pèse 0,81 gr., représente le duc à mi-

corps, casqué, armé d’une épée à 

double tranchant et d’un bouclier 

marqué du lion brabançon. Le lion 

figure également au revers. 

 

On peut être guerrier et également 

homme ouvert aux arts et aux lettres ! 

La construction de la cathédrale de 

Saint-Michel et Gudule fut entreprise 

au début du XIII siècle sous 

l’impulsion du duc Henri Ier. Cette 

construction de style gothique 

brabançon commencée par le chœur en 

1226, se termina au XIV et XV siècle 

par la nef et le transept. La façade de 

style français surmontée de deux tours 

est l’œuvre de Jean Van Ruysbroeck. 

 

La vie littéraire à la cour d’Henri Ier , 

suscite encore des questions. La 

situation linguistique à cette cour, 

utilisait du français et ou du 

néerlandais,ne peut être déterminée 

avec certitude. Rappelons, que pour 

expliquer cet état de choses, q’une 

grande partie du pays roman, la Basse 

Lotharingie, où la langue française 

était d’usage, faisait partie du Brabant. 

Cet Etat était beaucoup plus vaste que 

notre province actuelle et possédait 

comme villes principales : Bruxelles, 

Louvain, Anvers et Bois-le-Duc. 

 

Extrait de la brochure distribuée lors 

de la messe des Roys du Sablon 2008. 

 

 


